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	A.
État(s) partie(s)

	Pour les candidatures multinationales, les États parties doivent figurer dans l’ordre convenu d’un commun accord.

	Croatie

	B.
Nom de l’élément

	B.1.
Nom de l’élément en anglais ou en français

Indiquez le nom officiel de l’élément qui apparaîtra dans les publications.
Ne pas dépasser 230 caractères

	Les fêtes de la Saint-Tryphon et le kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en République de Croatie

	B.2.
Nom de l’élément dans la langue et l’écriture de la communauté concernée, 
le cas échéant

Indiquez le nom officiel de l’élément dans la langue vernaculaire qui correspond au nom officiel en anglais ou en français (point B.1).
Ne pas dépasser 230 caractères

	Proslava Svetog Tripuna i Kolo Svetog Tripuna - Tradicije Bokeljskih Hrvata u Republici Hrvatskoj

	B.3.
Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant
Outre le(s) nom(s) officiel(s) de l’élément (point B.1), mentionnez, le cas échéant, le/les autre(s) nom(s) de l’élément par lequel l’élément est également désigné.

	Tripundanske svečanosti i kolo Bokeljske mornarice

	C.
Nom des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés

	Identifiez clairement un ou plusieurs communautés, groupes ou, le cas échéant, individus concernés par l’élément proposé.
Ne pas dépasser 170 mots

	Cinq confréries appartenant à l’historique marine de la Boka, également appelées CONFRÉRIES CROATES DE LA MARINE DE LA BOKA 809 :
Hrvatska bratovština Bokeljska mornarica 809, Rijeka,
Hrvatska bratovština Bokeljska mornarica 809, Zagreb,
Hrvatska bratovština Bokeljska mornarica 809, Pula,
Hrvatska bratovština Bokeljska mornarica 809, Dubrovnik, 
Hrvatska bratovština Bokeljska mornarica 809, Split

	D.
Localisation géographique et étendue de l’élément

	Fournissez des informations sur la présence de l’élément sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), en indiquant si possible le(s) lieu(x) où il se concentre. Les candidatures devraient se concentrer sur la situation de l’élément au sein des territoires des États soumissionnaires, tout en reconnaissant l’existence d’éléments identiques ou similaires hors de leurs territoires. Les États soumissionnaires ne devraient pas se référer à la viabilité d’un tel patrimoine culturel immatériel hors de leur territoire ou caractériser les efforts de sauvegarde d’autres États.
Ne pas dépasser 170 mots

	Depuis le XIXe siècle, les Croates originaires de la baie de Kotor, appelée localement « Boka » (littéralement « la baie ») forment des communautés très soudées dans les villes croates de Rijeka, Zagreb, Pula, Dubrovnik et Split. Ces armateurs et marins de l’est de l’Adriatique ont développé le commerce et se sont installés dans les villes croates mentionnées précédemment et dans la ville italienne de Trieste, qui faisaient alors toutes partie de la monarchie austro-hongroise, avec la baie de Kotor. Le Monténégro et la Croatie ont fait partie de la Yougoslavie jusqu’à la fin du XXe siècle, et les Croates de la Boka ont continué à s’installer dans ces villes croates, entre autres, pour un certain nombre de raisons pratiques. Après l’effondrement de la Yougoslavie, la guerre d’indépendance de la Croatie (1991-1995) et l’indépendance du Monténégro en 2006, environ 1 000 Croates ont quitté la baie de Kotor. Aujourd’hui, les Croates de la Boka vivent au Monténégro (près de 5 400 personnes) et en Croatie (plus de 10 000 personnes).

	E.
Personne à contacter pour la correspondance 

	E.1. Personne contact désignée
Donnez le nom, l’adresse et les coordonnées d’une personne à qui toute correspondance concernant la candidature doit être adressée. Pour les candidatures multinationales, indiquez les coordonnées complètes de la personne qui est désignée par les États parties comme étant le contact pour toute correspondance relative à la candidature. 

	Titre (Mme/M., etc.) :

Ms

Nom de famille :

Carek

Prénom :

Rut

Institution/fonction :

Ministry of Culture, Directorate for Cultural and Artistic Development and International Cultural Cooperation, UNESCO Office, Head of Office  

Adresse :

Runjaninova 2, 10000 Zagreb, Croatia 

Numéro de téléphone :

+385 1 4866 304

Adresse électronique :

rut.carek@min-kulture.hr



	E.2. Autres personnes contact (pour les candidatures multinationales seulement)
Indiquez ci-après les coordonnées complètes d’une personne de chaque État partie concerné, en plus de la personne contact désignée ci-dessus.

	---

	1.
Identification et définition de l’élément

	Pour le critère R.1, les États doivent démontrer que « l’élément est constitutif du patrimoine culturel immatériel tel que défini à l’article 2 de la Convention ».

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier le(s) domaine(s) du patrimoine culturel immatériel dans le(s)quel(s) se manifeste l’élément et qui peuvent inclure un ou plusieurs des domaines identifiés à l’article 2.2 de la Convention. Si vous cochez la case « autre(s) », préciser le(s) domaine(s) entre les parenthèses.
 les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine culturel immatériel 
 les arts du spectacle
 les pratiques sociales, rituels et événements festifs
 les connaissances et pratiques concernant la nature et l’univers
 les savoir-faire liés à l’artisanat traditionnel 
 autre(s) 

	Cette section doit aborder toutes les caractéristiques significatives de l’élément, tel qu’il existe actuellement. Elle doit inclure notamment :
a. une explication de ses fonctions sociales et de ses significations culturelles actuelles, au sein et pour sa communauté ;
b. les caractéristiques des détenteurs et des praticiens de l’élément ;
c. tout rôle spécifique, notamment lié au genre, ou catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de l’élément ;
d. les modes actuels de transmission des connaissances et les savoir-faire liés à l’élément.
Le Comité doit disposer de suffisamment d’informations pour déterminer :
a. que l’élément fait partie des « pratiques, représentations, expressions, connaissances et savoir-faire – ainsi que les instruments, objets, artefacts et espaces culturels qui leur sont associés – » ;
b. que « les communautés, les groupes et, le cas échéant, les individus [le] reconnaissent comme faisant partie de leur patrimoine culturel » ; 
c. 
qu’il est « transmis de génération en génération, [et] est recréé en permanence par les communautés et groupes en fonction de leur milieu, de leur interaction avec la nature et de leur histoire » ; 
d. qu’il procure aux communautés et groupes concernés « un sentiment d’identité et de continuité » ; et
e. qu’il n’est pas contraire aux « instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ainsi qu’à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, et d’un développement durable ».
Les descriptions trop techniques doivent être évitées et les États soumissionnaires devraient garder à l’esprit que cette section doit expliquer l’élément à des lecteurs qui n’en ont aucune connaissance préalable ou expérience directe. L’histoire de l’élément, son origine ou son ancienneté n’ont pas besoin d’être abordées en détail dans le dossier de candidature.

	(i) Fournissez une description sommaire de l’élément qui permette de le présenter à des lecteurs qui ne l’ont jamais vu ou n’en ont jamais eu l’expérience.
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La spiritualité des Croates catholiques de la baie de Kotor (« Croates de la Boka ») est liée au culte de St-Tryphon. Ce saint, né en 232 après Jésus-Christ dans le village de Campsada, dans l’actuelle Turquie, a été martyrisé à l’âge de 18 ans pour avoir refusé de renier sa foi chrétienne. Ses reliques ont été transportées à Kotor en 809. Un culte a ensuite été rendu à ce saint élevé au rang de saint patron de Kotor, du diocèse de Kotor et de la marine de la Boka.
L’élément s’articule autour de deux principaux événements : le jour de la Saint-Tryphon (3 février) et les « nuits de la Boka ». Avant l’office religieux du jour de la Saint-Tryphon, le « Jeune amiral » (un garçon âgé de 7 à 10 ans) adresse des louanges au saint. Le kolo de la Saint-Tryphon, une danse en cercle, est ensuite exécuté par les membres de la marine de la Boka, devant l’église, en costume traditionnel. Cette danse, dont les 12 figures symbolisent les caractéristiques de la vie en mer, est l’élément culturel le plus visible de cette communauté. Elle représente l’occasion pour ses membres de se réunir, de se fréquenter et de transmettre la tradition aux jeunes générations. 
Les détenteurs de cette tradition se réunissent pendant les mois de février et de mars, dans chaque ville où la marine de la Boka est présente. Ces rassemblements, appelés « nuits de la Boka », permettent de présenter le patrimoine culturel des Croates de la Boka au public croate. Les fêtes de la Saint-Tryphon sont célébrées par les Croates de la Boka à Split depuis au moins 1873 et à Zadar depuis 1915, ainsi que dans d’autres villes croates.

	(ii) Qui sont les détenteurs et les praticiens de l’élément ? Y-a-t-il des rôles spécifiques, notamment liés au genre, ou des catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de la pratique et de la transmission de l’élément ? Si c’est le cas, qui sont ces personnes et quelles sont leurs responsabilités ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les détenteurs sont tous des Croates de la Boka réunis en confréries. Chaque confrérie possède une escadre d’hommes qui revêtent des costumes traditionnels de marins et d’officiers à l'occasion des festivités. Dans le rituel, plusieurs rôles sont mis en avant, notamment celui du « Jeune amiral » (un garçon âgé de 7 à 10 ans). Ce dernier est soigneusement choisi dans les familles participant à la transmission de cette tradition. Il doit être capable de mémoriser et de réciter un texte long et exigeant, rédigé dans un langage archaïque. Le jeune âge du garçon et l’organisation de sa participation au rituel symbolisent la transmission de la tradition de génération en génération et son renouvellement constant. 
Le « gastald » joue également un rôle important. Il s’agit du président de la confrérie, qui lit, pendant l’office religieux, les noms des membres décédés au cours de l’année écoulée. 
Une fois la messe et la danse terminées, tous les membres de la communauté se réunissent dans la salle paroissiale pour savourer la cuisine traditionnelle de la baie de Kotor, préparée généralement par les femmes, dont le rôle est particulièrement important dans ce contexte (ainsi que lors des « nuits de la Boka »). À cette occasion, elles portent généralement la robe populaire traditionnelle de la baie de Kotor. Pendant ces rassemblements, des chants traditionnels de la baie de Kotor sont également interprétés. Les enfants participent également à ces événements et apprennent les traditions auprès des aînés de la communauté.

	(iii) Comment les connaissances et les savoir-faire liés à l’élément sont-ils transmis de nos jours ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les fêtes constituent l’occasion, pour les personnes originaires de la baie de Kotor, de présenter leur culture spécifique et unique. L’élément, organisé chaque année à la même période et sous la même forme, constitue un symbole de leur identité. Au siège de la confrérie, tout au long de l’année, des danseurs expérimentés enseignent aux plus jeunes l’exécution des pas et des figures de la danse en cercle ; les garçons commencent à pratiquer à l’âge de 15 ou 16 ans, aux côtés de leurs aînés. Les aînés de la communauté participent à la préparation et à l’entretien des costumes. La cuisine servie pendant les fêtes de la Saint-Tryphon et les « nuits de la Boka » en février et en mars revêtant également une grande importance pour l’identité de la communauté, les femmes s’intéressent aux recettes de la Boka, qu’elles apprennent auprès des aînées. Le rôle du « Jeune amiral » incarne le renouveau et la continuité. Il constitue une source de fierté pour les familles de la communauté. Ce rôle est souvent transmis de père en fils et le plus grand soin est apporté à l’enseignement et à l’apprentissage des vers récités en l’honneur de Saint-Tryphon. Les connaissances relatives au contexte culturel et historique général des personnes originaires de la baie de Kotor et de leur saint patron sont également transmises dans le cadre d’expositions, de conférences publiques, de soirées culturelles et d’événements.

	(iv) Quelles fonctions sociales et quelles significations culturelles l’élément a-t-il actuellement pour sa communauté ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les rassemblements des fêtes de la Saint-Tryphon et des « nuits de la Boka » et les préparatifs de ces festivités revêtent une importance cruciale et ont une grande portée, sur le plan social, pour la communication et la cohésion entre les membres des confréries et le reste de la communauté. Ces rassemblements véhiculent le message suivant : se (re)connecter à la terre natale de la baie de Kotor à travers des histoires sur son glorieux passé. Ces fêtes contribuent également à réactiver la mémoire collective de la communauté, notamment son inclination traditionnelle pour la mer, les savoir-faire légendaires et la supériorité des marins et des capitaines, comme en atteste la présence d’une école navale dans la baie de Kotor dès le XVIe siècle, leur ouverture d’esprit et leur cosmopolitisme, leurs traditions en matière de construction navale, leur participation à des batailles navales importantes (la Bataille de Lépante, la Guerre de Morée), qui prouvent que ces traditions occupent une place importante dans la région culturelle de la Grande Méditerranée. C’est ce que la danse en cercle de la Saint-Tryphon célèbre. Elle symbolise l’appartenance à la culture de la Boka et le respect de ses valeurs de tolérance et de dialogue. Très souvent, ces rassemblements revêtent un caractère humanitaire. Ils contribuent en effet à aider certains membres de la communauté, familles ou étudiants. Les Croates de la Boka sont des membres éminents et bien intégrés de la société croate. Certains ont été amiraux de la marine de la Boka à Kotor alors qu’ils résidaient à Zagreb (Dr Karlo Radoničić, recteur de l’Université de Zagreb, 1935 ; Dr Vladislav Brajković, membre de l’Académie des Sciences et des Arts, 1965-1989).

	(v) Existe-t-il un aspect de l’élément qui ne soit pas conforme aux instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ou à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, ou qui ne soit pas compatible avec un développement durable ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Toutes les composantes de l’élément sont conformes aux instruments internationaux relatifs aux droits de l’homme. La marine de la Boka remplit des fonctions humanitaires et éducatives extrêmement importantes. L’élément respecte également la diversité culturelle dans différents domaines du patrimoine culturel immatériel. Il encourage la protection des membres de la communauté de détenteurs, ainsi que de toute personne souhaitant y participer. Outre la protection des intérêts de leurs membres, les confréries ont également de tout temps défendu une culture maritime durable. Aujourd’hui, les confréries croates sont des ONG conscientes de la nécessité d’une coopération et d’un dialogue mutuels au-delà des frontières. Grâce à leurs liens étroits avec les familles de la baie de Kotor, au Monténégro, les détenteurs croates ont encouragé la candidature de l’élément afin qu’il obtienne la reconnaissance de l’UNESCO auprès du Ministère croate de la culture, qui a officiellement demandé, à plusieurs reprises, à son homologue du Monténégro, de préparer une candidature multinationale conjointe dans l’espoir d'encourager une coopération interculturelle et une responsabilité commune dans la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel.

	2.
Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue

	Pour le critère R.2, les États doivent démontrer que « l’inscription de l’élément contribuera à assurer la visibilité, la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel et à favoriser le dialogue, reflétant ainsi la diversité culturelle du monde entier et témoignant de la créativité humaine ». Ce critère ne sera considéré comme satisfait que si la candidature démontre de quelle manière l’inscription éventuelle contribuerait à assurer la visibilité et la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel de façon générale, et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel, et à encourager le dialogue dans le respect de la diversité culturelle.

	(i) Comment l’inscription de l’élément sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité pourrait-elle contribuer à assurer la visibilité du patrimoine culturel immatériel en général (et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel) et à sensibiliser à son importance ?
(i.a) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau local.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Des composantes importantes de ce rituel se déroulent dans un espace communautaire collectif (églises et leur place), dans plusieurs villes croates. Le kolo de la Saint-Tryphon, une danse en cercle possédant une signification symbolique et mettant en scène des personnages vêtus du costume traditionnel de la confrérie, délivre un message soulignant l'importance des célébrations, de la prière et du travail collectifs. Il souligne également l’importance de faire vivre les traditions de la communauté et de les partager. L’inscription de cet élément sur la Liste représentative encouragera cette communauté fragile à continuer à perpétuer cette tradition, en assurant sa transmission au sein des familles et en resserrant les liens de ses membres avec leur terre natale dans la baie de Kotor. La reconnaissance d’un groupe culturel de taille modeste, mais néanmoins important tel que celui formé par les personnes originaires de la baie de Kotor, et de leurs traditions en Croatie suscitera l’attention du public et des médias locaux pour le patrimoine culturel immatériel, sa diversité et sa transmission.

	(i.b) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau national.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	La reconnaissance de la culture des Croates de la Boka, qui vivent depuis longtemps en Croatie, soulignera l’égalité de la valeur des cultures minoritaires et majoritaires. Les confréries des différentes villes de Croatie se montreront ainsi plus enclines à se réunir et à collaborer, ce qui contribuera à développer davantage la culture à l’échelle nationale. Cela les encouragera à approfondir leurs connaissances sur leurs traditions et leur histoire, et peut-être même à faire revivre d’autres coutumes tombées dans l’oubli. Cela renforcera également les liens avec la communauté de la baie de Kotor. Cultiver ces échanges favorisera une plus grande créativité au sein de cette culture.

	(i.c) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau international.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	L’accroissement de la visibilité d’un petit groupe culturel est également très important à l’échelle internationale. Les caractéristiques positives des confréries, ainsi que la collaboration et le soutien mutuel exprimés dans la danse en cercle sont pertinents sur le plan international. Ces différents aspects peuvent attirer l’attention sur ce style de danse en particulier, qui constitue l’un des styles de danses traditionnelles les plus courants, dans pratiquement toute l’Europe, depuis le Moyen Âge. Malgré ces particularités, la plupart des éléments de ces fêtes reflètent le contexte culturel méditerranéen en général qui, depuis des siècles, constitue le cadre de vie des Croates de la Boka. Le symbolisme et la signification sociale interne de la danse en cercle, qui décrit la vie en mer, la culture maritime en harmonie avec la nature et la cohésion de la communauté constitueraient un excellent exemple de créativité humaine et de diversité du patrimoine culturel immatériel.

	(ii) Comment le dialogue entre les communautés, groupes et individus serait-il encouragé par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Le Ministère croate de la culture soutient les candidatures multinationales, en particulier lorsque les domaines d’intérêt concernent plusieurs pays, ce qui est le cas de cet élément. Les exemples existants de candidatures multinationales de l’UNESCO reflètent une sensibilisation à la culture qui ne se limite pas aux frontières nationales. La culture est davantage considérée comme une plateforme de paix, de dialogue, d'échange et de compréhension. Dans ce cas particulier, il s’agit également de la reconnaissance d’une culture minoritaire. Dans ce contexte, l’inscription de l’élément devrait favoriser la coopération internationale et interinstitutionnelle, ainsi que l’identification et la reconnaissance des Croates de la baie de Kotor (au Monténégro et en Croatie) en tant que détenteurs de ce patrimoine immatériel, qui lie ces deux États et leurs habitants, et favorise le multiculturalisme, le dialogue et la diversité. La reconnaissance et la protection des éléments au sein de ces communautés illustrent les liens positifs, l’égalité et la tolérance entre les cultures majoritaires et les minorités.

	(iii) Comment la créativité humaine et le respect de la diversité culturelle seraient-ils favorisés par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	La reconnaissance de l’importance de ces fêtes renforcera la visibilité des communautés en question, dont les traditions diffèrent de celles des cultures majoritaires. Cela améliorera sans nul doute la qualité de la diversité culturelle dans tous les domaines reconnus comme faisant partie intégrante de cet élément.
Ces fêtes impliquent tous les membres de la communauté. Chacun s’efforce d’y participer du mieux qu'il peut : les femmes préparent d’excellents repas, et les enfants, notamment le « Jeune amiral », jouent un rôle crucial nécessitant savoir-faire, concentration et talent. La danse reflète les notions de collaboration, d’harmonie, d’esthétique et d’intégrité de la confrérie. L’inscription de cet élément mettra en valeur la créativité humaine et la diversité culturelle aux niveaux individuel, communautaire, local et international.

	3.
Mesures de sauvegarde

	Pour le critère R.3, les États doivent démontrer que « des mesures de sauvegarde qui pourraient permettre de protéger et de promouvoir l’élément sont élaborées ».

	3.a.
Efforts passés et en cours pour sauvegarder l’élément

	(i) Comment la viabilité de l’élément est-elle assurée par les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus concernés ? Quelles initiatives passées et en cours ont été prises à cet égard ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Le jour de la Saint-Tryphon, une fois les louanges adressées au saint patron et l’office religieux célébré, on danse le kolo de la Saint-Tryphon sur le parvis de l’église, sous sa forme rituelle. Il peut également être interprété d’autres jours, en l’honneur des saints patrons des villes abritant les confréries (par exemple, en l’honneur de Saint Guy à Rijeka). Exceptionnellement, la danse en cercle est exécutée à d’autres occasions (lors des célébrations du 850e anniversaire de la consécration de la cathédrale Saint-Tryphon à Kotor ; lors de la cérémonie d’accueil du sarcophage de Saint-Léopold Mandic, un saint de la Boka, à Zagreb en 2016 et à Rijeka en 2017 ; pendant les « nuits de la Boka », etc.).
Ces rassemblements de Croates de la Boka ont permis de perpétuer cette tradition. Grâce à des réunions et des rassemblements réguliers des membres des confréries et à l’adhésion de jeunes membres, ce rituel a été préservé par transmission directe. Son dessein, à savoir honorer les saints patrons des villes où les Croates de la Boka se sont installés, témoigne de son développement, de son adaptabilité, de sa vitalité et de sa créativité. Une femme, membre de la communauté, s’est dite heureuse de pouvoir promouvoir son patrimoine, qui « reflète les traditions européennes, méditerranéennes, croates et de la Boka ». 
De nombreux membres des confréries s’intéressent de près à l’histoire de la baie de Kotor. Ils lisent et interprètent des documents historiques, qu’ils présentent au grand public, et entreprennent de plus vastes recherches.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par les communautés, groupes ou individus concernés.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection 
 promotion, mise en valeur
 revitalisation

	(ii) Comment les États parties concernés ont-ils sauvegardé l’élément ? Précisez les contraintes externes ou internes, telles que des ressources limitées. Quels sont les efforts passés et en cours à cet égard ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Plusieurs aspects de cette tradition ont fait l’objet de recherches (Neferović 2008 ; 2012). Des anthropologues ont effectué des travaux sur le terrain, dans la baie de Kotor, en 2010 et en 2011. Les résultats des recherches ont été présentés dans le cadre de conférences internationales (Conseil international de la musique traditionnelle [ICTM], Korčula 2000, ICTM Izmir 2011, Académie de musique Cetinje, 2017).
La Croatie a inscrit cet élément sur son Registre des biens culturels, ce qui implique un soutien financier. Le ministère a ainsi encouragé sa promotion et favorisé la visibilité de cette tradition. Cette tradition (commune à deux pays voisins) a également été reconnue comme éligible à une candidature conjointe (multinationale) à l’inscription sur la Liste représentative de l’UNESCO. Cette perspective était fondée sur les expériences positives acquises au cours de la période pendant laquelle la Croatie et le Monténégro ont participé, avec des pays voisins, à l’inscription des Ouvrages de défense vénitiens et des tombes médiévales « stećci » sur la Liste du patrimoine mondial de l’UNESCO.
Malgré l’existence de comptes rendus signés d’une commission intergouvernementale au cours de laquelle la Croatie et le Monténégro ont accepté d’examiner la possibilité d’une candidature conjointe, aucune réponse n’a été apportée aux nombreuses invitations officielles envoyées au gouvernement monténégrin. En janvier 2018, le Ministère croate de la culture a également organisé une conférence afin de mettre en place une collaboration en lien avec la candidature multinationale. Toutefois, les représentants du Ministère monténégrin de la culture n’ont pas accepté l’invitation. En février 2018, deux experts du patrimoine immatériel et de sa promotion dans le cadre de l’UNESCO se sont rendus à Cetinje pour s’entretenir avec des représentants du Ministère monténégrin de la culture afin de les encourager à présenter une candidature multinationale conjointe.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par l’(les) État(s) partie(s) eu égard à l’élément.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection
 Promotion, mise en valeur
 revitalisation

	3.b.
Mesures de sauvegarde proposées
Cette section doit identifier et décrire les mesures de sauvegarde qui seront mises en oeuvre, et tout particulièrement celles qui sont supposées protéger et promouvoir l’élément. Les mesures de sauvegarde doivent être décrites en termes d’engagement concret des États parties et des communautés et non pas seulement en termes de possibilités et potentialités.

	(i) Quelles mesures sont proposées pour faire en sorte que la viabilité de l’élément ne soit pas menacée à l’avenir, en particulier du fait des conséquences involontaires produites par l’inscription ainsi que par la visibilité et l’attention particulière du public en résultant ?
Minimum 570 mots et maximum 860 mots

	Par son importante nature rituelle, la préservation de cet élément est assurée. Il a été codifié grâce à des siècles de répétition et défini par les documents fondateurs des confréries. Par conséquent, une déformation involontaire de l’élément est peu probable. L’exécution de ce rituel n’a jamais été envisagée sans son contexte festif. Ce ne devrait donc pas être le cas à l’avenir. Le principe de base de ce rituel consistant à le reproduire sous la même forme chaque année, l’« ossification » ne constitue pas une menace. Il s’agit d’une composante conceptuelle de ce rituel. Cela ne signifie pas que certains aspects sont immuables, comme en atteste le fait que les membres des confréries exécutent également la danse en cercle en l’honneur des saints patrons des villes croates où ils vivent.
La commercialisation de l’élément est également peu probable. En effet, chaque participant perçoit l’élément comme une fête, caractérisée par un profond sentiment de fierté.
Dans ce cas (comme dans la plupart des cas lorsqu’il s’agit du patrimoine immatériel), il est capital de donner aux communautés qui organisent et transmettent cet élément les moyens de le faire, et de les aider dans leurs activités. La plupart des confréries (autour desquelles les communautés se concentrent généralement) ne possèdent pas de source régulière de revenus. Certaines n’ont pas non plus de lieu de rassemblement fixe. Ce sont généralement les gouvernements locaux qui assurent le financement de l’élément. Les projets de plus grande envergure, notamment les fêtes de la Saint-Tryphon, sont gérés par les villes, les comtés, le Ministère de la culture et la Fondation pour le patrimoine croate. Cela a également été le cas d’une exposition sur les offrandes votives dans le diocèse de Kotor. 
Les mesures suivantes devraient être mises en place dans un avenir proche :
a)
Financières : financement du gouvernement de l’État qui sauvegarde cet élément culturel, destiné à pérenniser la transmission de cette tradition et la recherche, compte tenu de la fragilité de la minorité détentrice de cet élément culturel.
b)
Administratives : collecte systématique de documentation et de sources documentaires
c)
Professionnelles : mise en place d’un service de conseils d’un groupe d’experts pour les communautés, afin qu’ils les conseillent et observent le développement de l’élément en question. D’autres recherches historiques et anthropologiques sont prévues. Elles devraient être présentées lors de tables rondes et de conférences. Toutefois, il convient d’éviter d’instaurer une hiérarchie à l’égard de ces communautés. Non seulement cette approche est absolument inappropriée dans le contexte du patrimoine immatériel en général, mais cette communauté en particulier a également démontré de grandes compétences en matière de recherche, de documentation et d’interprétation de son patrimoine. 
d)
Popularisation : des documents vidéo, la presse écrite et Internet devraient permettre de diffuser ce phénomène au plus vaste public possible, y compris auprès des écoles maternelles et primaires, et des universités. Des ateliers, des expositions, des débats publics et des tables rondes devraient également favoriser la contextualisation et la compréhension de l’élément par cette communauté et le grand public.
Les liens étroits déjà tissés entre les confréries de la marine de la Boka en Croatie devraient être renforcés grâce à la coordination de ces différents acteurs. Tout sera également mis en œuvre pour renforcer les liens avec la communauté d’origine des Croates de la Boka dans la baie de Kotor (Monténégro) et la marine de la Boka à Kotor.

	(ii) Comment les États parties concernés soutiendront-ils la mise en œuvre des mesures de sauvegarde proposées ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	En l’inscrivant sur le Registre national des biens culturels, le Ministère croate de la culture s’est engagé à soutenir financièrement l’élément et ses détenteurs dans la collecte de documentation. Malgré leur présence dans la région méditerranéenne, les danses en cercle doivent toujours faire l’objet de recherches plus approfondies dans le contexte européen et être comparées, interprétées et diffusées auprès d’un plus vaste public. C’est également le cas de nombreux autres segments du kolo de la Saint-Tryphon, qui n’a jamais été exécuté en dehors de son contexte rituel jusqu’ici. Ces aspects feront l’objet de recherches et d’interprétations parmi les universitaires et les professionnels du domaine de la culture. Ils pourront également être appliqués à plus vaste échelle, y compris dans les expositions et programmes éducatifs. Ces programmes pourraient facilement être intégrés dans les musées et les centres du patrimoine. La collaboration avec le Monténégro offre de nombreuses possibilités : création de programmes communs, échanges et renforcement de la sauvegarde de ce rituel unique.

	(iii) Comment les communautés, groupes ou individus ont-ils été impliqués dans la planification des mesures de sauvegarde proposées, y compris en terme de rôle du genre, et comment seront-ils impliqués dans leur mise en œuvre ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	De nombreux membres des communautés concernées portent un grand intérêt à leurs traditions et connaissent bien la culture la baie de Kotor. Certains d’entre eux ont écrit eux-mêmes des textes, tandis que d'autres ont participé activement à la préparation des mesures de sauvegarde. D’un point de vue émotionnel, ils aspirent uniquement à tisser de nouveaux liens avec leurs semblables et leur famille de la baie de Kotor, dans le cadre des traditions associées à la marine de la Boka. En pratique, ils souhaitent également obtenir une plus grande visibilité de la culture croate. Les fêtes de la Saint-Tryphon, ainsi que divers événements occasionnels et les « nuits de la Boka » sont toujours des trésors cachés sur la scène culturelle croate ; la communauté souhaite donc utiliser diverses méthodes et différents médias pour effectuer des recherches et diffuser cette tradition, en collaboration avec des experts en préservation du patrimoine. Les membres participent, sur un même pied d’égalité, aux différentes parties du rituel et des fêtes, indépendamment de leur sexe. Ils sont également tous responsables des mesures de sauvegarde proposées et de leur mise en œuvre.

	3.c.
Organisme(s) compétent(s) impliqué(s) dans la sauvegarde
Indiquez le nom, l’adresse et les coordonnées de/des organisme(s) compétent(s), et le cas échéant, le nom et le titre de la (des) personne(s) qui est/sont chargée(s) au niveau local de la gestion et de la sauvegarde de l’élément.

	Nom de l’organisme :

Croatian Confraternity of the Boka Navy 809, Rijeka 

Nom et titre de la personne à contacter :

Mr. Tomislav Brguljan, Secretary 

Adresse :

Nikole Tesle 9, 51000 Rijeka 

Numéro de téléphone :

+385 91 2795 332

Adresse électronique :

tomislav.brguljan@ri.t-com.hr



	4.
Participation et consentement des communautés dans le processus de candidature

	Pour le critère R.4, les États doivent démontrer que « l’élément a été soumis au terme de la participation la plus large possible de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés et avec leur consentement libre, préalable et éclairé ».

	4.a.
Participation des communautés, groupes et individus concernés dans le processus de candidature

Décrivez comment la communauté, le groupe et, le cas échéant, les individus concernés ont participé activement à toutes les étapes de la préparation de la candidature, y compris au sujet du rôle du genre.
Les États parties sont encouragés à préparer les candidatures avec la participation de nombreuses autres parties concernées, notamment, s’il y a lieu, les collectivités locales et régionales, les communautés, les organisations non gouvernementales, les instituts de recherche, les centres d’expertise et autres. Il est rappelé aux États parties que les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus dont le patrimoine culturel immatériel est concerné sont des acteurs essentiels dans toutes les étapes de la conception et de l’élaboration des candidatures, propositions et demandes, ainsi que lors de la planification et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde, et ils sont invités à mettre au point des mesures créatives afin de veiller à ce que leur participation la plus large possible soit établie à chacune des étapes, tel que requis par l’article 15 de la Convention.
Minimum 340 mots et maximum 570 mots

	Toutes les confréries, ainsi que leurs dirigeants, ont participé, dès le début, à la préparation de la candidature. Ils souhaitent continuer à prendre part à ce processus. Depuis 2015 et l’inscription de l’élément sur le Registre croate des biens culturels, ils assurent, partout où ils le peuvent, la promotion des fêtes et du kolo de la Saint-Tryphon. De nombreuses activités, parfois complexes, ont été menées : la préparation d’une exposition au musée Mimara de Zagreb, l’organisation des « nuits de la Boka », la collecte de documents d’archives en vue de la candidature et, plus particulièrement, la préparation de réunions d’experts publiques, en coopération avec le Ministère de la culture, dans le but d’envisager une candidature multinationale conjointe avec le Monténégro. En tant qu’interprètes actifs et détenteurs locaux, les représentants des confréries souhaitent participer aux débats des tables rondes, des forums publics et des symposiums. En janvier et en février 2018, ils ont participé activement aux discussions internes concernant les lettres de soutien à cette candidature, ainsi qu’à la préparation d’un documentaire et d'une collection de photographies. Ils ont également été en contact étroit avec le diocèse de Kotor. Comme chaque année, l’évêque Janjić a été invité. Pendant sa visite, il a assisté, le 19 janvier 2018 à Zagreb, à la réunion publique organisée dans le cadre de cette candidature. En tant qu’ONG, les confréries collaborent avec les paroisses de Rijeka, Pula, Split, Dubrovnik et Zagreb, où les fêtes de la Saint-Tryphon sont célébrées. Elles coopèrent également avec les gouvernements locaux, les maires et les musées qui effectuent la promotion du patrimoine culturel immatériel (Musée ethnographique d’Istrie à Pazin et Centre istrien du patrimoine immatériel), les universités de Rijeka, Zagreb, Split, Pula et Dubrovnik, et avec le Centre de référence du patrimoine immatériel à l’Institut d'ethnologie et de recherche sur le folklore de Zagreb. La collaboration entre l’institut et le Musée maritime de Kotor a donné naissance à une exposition virtuelle sur l’un des premiers photographes d’Europe du Sud-Est, Franz Thiard de Laforest, sur le référentiel numérique de l’Institut (http://repozitorij.dief.eu/laforest/). D’autres publications devraient suivre.

	4.b.
Consentement libre, préalable et éclairé à la candidature

Le consentement libre, préalable et éclairé de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés par la proposition de l'élément pour inscription peut être démontré par une déclaration écrite ou enregistrée, ou par tout autre moyen, selon le régime juridique de l’État partie et l’infinie variété des communautés et groupes concernés. Le Comité accueillera favorablement une diversité de manifestations ou d’attestations de consentement des communautés au lieu de déclarations standard et uniformes. Les preuves du consentement libre, préalable et éclairé doivent être fournies dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français), ainsi que dans la langue de la communauté concernée si ses membres parlent des langues différentes de l’anglais ou du français.
Joignez au formulaire de candidature les informations faisant état d’un tel consentement en indiquant ci-dessous quels documents vous fournissez, comment ils ont été obtenus et quelles formes ils revêtent. Indiquez aussi le genre des personnes donnant leur consentement.
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Des individus, des familles et des membres des confréries de la marine de la Boka jouant différents rôles (par exemple, « Jeunes amiraux ») et des deux sexes, ainsi que des prêtres des paroisses croates où les Croates de la Boka se sont établis, ont transmis des lettres de consentement. Ils ont également été invités à décrire les liens qui les unissent aux fêtes et au kolo de la Saint-Tryphon, ainsi que leur engagement dans la protection de l’élément. Ils ont également confirmé leur soutien à la candidature. Aucune autre instruction spécifique n’a été donnée, et aucune modification ou demande supplémentaire de révision n’ont été effectuées. Par conséquent, les lettres constituent une preuve manifeste du consentement de la communauté. En outre, les concepts, l’esprit et les descriptions présentés dans les lettres transparaissent le plus fidèlement possible dans la candidature. Au total, 37 lettres de consentement libre, préalable et éclairé sont jointes à ce formulaire. Elles reflètent la participation, à parts égales, d’individus, d’organisations non gouvernementales (branches des confréries de la marine de la Boka) et de représentants d’institutions (responsables municipaux, maires, prêtres). Les signataires sont des femmes (7) et des hommes (18), y compris deux Jeunes amiraux, de tout âge, et d’origines sociales et de professions diverses.

	4.c.
Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément

L’accès à certains aspects spécifiques du patrimoine culturel immatériel ou à des informations le concernant est quelquefois limité par les pratiques coutumières dictées et dirigées par les communautés afin, par exemple, de préserver le secret de certaines connaissances. Si de telles pratiques existent, démontrez que l’inscription de l’élément et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde respecteraient pleinement de telles pratiques coutumières qui régissent l’accès à des aspects spécifiques de ce patrimoine (cf. article 13 de la Convention). Décrivez toute mesure spécifique qui pourrait être nécessaire pour garantir ce respect.
Si de telles pratiques n’existent pas, veuillez fournir une déclaration claire de plus de 60 mots spécifiant qu’il n’y a pas de pratiques coutumières régissant l’accès à cet élément.
Minimum 60 mots et maximum 280 mots

	Aucune restriction ne régit la transmission de l’élément et/ou la célébration des fêtes et la pratique du kolo de la Saint-Tryphon. L’élément intègre des connaissances locales et régionales communes aux personnes originaires de la baie de Kotor. Il est entièrement ouvert au public. Des informations précises sur sa transmission et son contexte social, sa pratique, ses fonctions et ses significations sont présentées dans les sections 1.iii et 1.iv. En outre, comme indiqué dans la référence au critère 2, les détenteurs, les héritiers et les parties prenantes originaires de la baie de Kotor partagent la conviction que l’inscription renforcera la visibilité des fêtes et du kolo de la Saint-Tryphon et d’autres éléments du patrimoine immatériel, et qu’elle encouragera le dialogue à l’échelle locale, nationale, régionale et internationale, ce qui impliquera également une plus grande visibilité et une reconnaissance accrue du public.

	4.d.
Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s)

Indiquez les coordonnées complètes de chaque organisme communautaire ou représentant des communautés, ou organisation non gouvernementale concerné par l’élément, telles qu’associations, organisations, clubs, guildes, comités directeurs, etc. :
a. Nom de l’entité
b. Nom et titre de la personne contact
c. Adresse
d. Numéro de téléphone
e. Adresse électronique
f. Autres informations pertinentes

	a. Croatian confraternity of the Boka navy 809, Rijeka 
b. Mr Tomislav Brguljan, Secretary
c. Nikole Tesle 9, 51000 Rijeka
d. +385 91 2795 332
e. tomislav.brguljan@ri.t-com.hr
a. Croatian confraternity of the Boka navy 809 , Zagreb
b. Mr Ivica Škanata, President  
c. Ilica 48, 10000 Zagreb
d. +385 98 288 402
e. iskanata@yahoo.com 
a. Croatian confraternity of the Boka navy 809 of Istra County, Pula
b. Mr Fredi Tripović, President
c. Kochova 22, 52000 Pula
d. +385 91 1223 863
e. ftripovic@gmail.com 
a. Croatian confraternity of the Boka navy 809, Dubrovnik
b. Mr Tripo Sindik, Secretary  
c. Josipa Kosora 31, 20000 Dubrovnik
d. +385 99 6818 312
a. Croatian confraternity of the Boka navy 809 , Split
b. Mr Rade Perković, President
c. Barakovićeva 4, 21000 Split
d. +385 98 321 534
e. teatar.marulic@gmail.com
f. Mr Luka Perković +385 91 4300 117 

	5.
Inclusion de l’élément dans un inventaire

	Pour le critère R.5, les États doivent démontrer que l’élément est identifié et figure dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de(s) l’État(s) partie(s) soumissionnaire(s) en conformité avec les articles 11.b et 12 de la Convention.
L'inclusion de l'élément proposé dans un inventaire ne doit en aucun cas impliquer ou nécessiter que l'(les) inventaire(s) soit (soient) terminé(s) avant le dépôt de la candidature. Un État partie soumissionnaire peut être en train de dresser ou de mettre à jour un ou plusieurs inventaires, mais doit avoir déjà dûment intégré l'élément dans un inventaire en cours.

Fournissez les informations suivantes :

(i) Nom de l’(des) inventaire(s) dans lequel (lesquels) l’élément est inclus :
Registar kulturnih dobara Republike Hrvatske – Lista zaštićenih kulturnih dobara/Registre croate des biens culturels – Liste des biens culturels protégés, dossier public mis à jour par le Ministère de la culture, en vertu de la loi croate relative à la protection et à la préservation des biens culturels (Journal officiel « Narodne novine » 69/99, 151/03, 157/03)
(ii) Nom du (des) bureau(x), agence(s),organisation(s) ou organisme(s) responsable(s) de la gestion et de la mise à jour de (des) l’inventaire(s), dans la langue originale et dans une version traduite si la langue originale n’est ni l’anglais ni le français :  
Ministarstvo kulture Republike Hrvatske, Uprava za zaštitu kulturne baštine/Ministère croate de la culture, Direction pour la protection du patrimoine culturel
 (iii) Numéro(s) de référence et nom(s) de l’élément dans l’ (les) inventaire(s) concerné(s) :  
Les fêtes de la Saint-Tryphon et le kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie sont inscrits sur le Registre croate des biens culturels sous le n° Z- 6572 par le biais de la Résolution proclamant les fêtes de la Saint-Tryphon et le kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie biens culturels immatériels (voir l’annexe).
(iv) Date d’inclusion de l’élément dans l’(les) inventaire(s) (cette date doit être antérieure à la soumission de cette candidature) :
13 juillet 2015
(v) Expliquez comment l’élément a été identifié et défini, y compris en mentionnant comment les informations ont été collectées et traitées, « avec la participation des communautés, des groupes et des organisations non gouvernementales pertinentes » (article 11.b) dans le but d’être inventorié, avec une indication sur le rôle du genre des participants. Des informations additionnelles peuvent être fournies pour montrer la participation d’instituts de recherche et de centres d’expertise (230 mots maximum). 
Les représentants des détenteurs et des parties prenantes ont soumis la proposition d’inscription des fêtes de la Saint-Tryphon et du kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie sur le Registre croate des biens culturels en 2015. Comme demandé dans le formulaire de candidature émis par le Ministère de la culture en vue de l’établissement de la protection du patrimoine culturel immatériel, ils ont décrit l’élément en communiquant les informations suivantes : 
– nom(s) de l’élément, 
– nom et coordonnées des individus/entités soumettant la candidature de l’élément, 
– description de l’élément, présentation de son histoire (si possible), de son statut actuel et de son importance pour la communauté, 
– mesures de protection nécessaires.
La candidature étant claire, cohérente et complète, et identifiant les communautés concernées par les fêtes de la Saint-Tryphon et le kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie et présentant leur engagement en faveur de sa protection, elle a bénéficié du soutien du Comité du patrimoine culturel immatériel et, conformément à la procédure indiquée, elle a été confirmée par le Comité d'experts pour l'établissement des caractéristiques d’un bien culturel.
(vi) Expliquez comment l’(les) inventaire(s) est (sont) régulièrement mis à jour, en incluant des informations sur la périodicité et les modalités de mise à jour. On entend par mise à jour l’ajout de nouveaux éléments mais aussi la révision des informations existantes sur le caractère évolutif des éléments déjà inclus (article 12.1 de la Convention) (115 mots maximum).    
Conformément aux dispositions de l’Article 53 de la loi croate relative à la protection et à la préservation des biens culturels, le département de la Conservation, une branche du Ministère de la culture, surveille en permanence l’état des biens culturels et formule une évaluation (ainsi qu’une éventuelle recommandation sur la révision potentielle des informations existantes) au moins une fois tous les cinq ans. À la demande des détenteurs et/ou après l’évaluation du ministère, il est possible de modifier la liste des détenteurs dans le cas où les détenteurs identifiés au moment de l’inscription seraient décédés et où il existerait de nouveaux détenteurs.
 (vii) Fournissez en annexe la preuve documentaire faisant état de l’inclusion de l’élément dans un ou plusieurs inventaires du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) partie(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11.b et 12 de la Convention. Cette preuve doit inclure au moins le nom de l’élément, sa description, le(s) nom(s) des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés, leur situation géographique et l’étendue de l’élément.
a. Si l’inventaire est accessible en ligne, indiquez les liens hypertextes (URL) vers les pages consacrées à l’élément (indiquez ci-dessous au maximum 4 liens hypertextes). Joignez à la candidature une version imprimée (pas plus de 10 feuilles A4 standard) des sections pertinentes du contenu de ces liens. Les informations doivent être traduites si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français. 

b. Si l’inventaire n’est pas accessible en ligne, joignez des copies conformes des textes (pas plus de 10 feuilles A4 standard) concernant l’élément inclus dans l’inventaire. Ces textes doivent être traduits si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français.
Indiquez quels sont les documents fournis et, le cas échéant, les liens hypertextes :
a.
http://www.min-kulture.hr/default.aspx?id=6212&kdId=308642301
Une copie papier du contenu de ce lien figure en pièce jointe du dossier de candidature, en croate, ainsi qu’en anglais. La version en ligne ne comporte que des informations de base. L’intégralité des informations est disponible dans la résolution sur la proclamation des fêtes de la Saint-Tryphon et du kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie, qui figure dans le dossier public mis à jour par le Ministère de la culture.
b. 
En pièce jointe, figure la résolution sur la proclamation des fêtes de la Saint-Tryphon et du kolo (danse en cercle) de la Saint-Tryphon, traditions des Croates de la baie de Kotor vivant en Croatie comme bien culturel immatériel, signée par le Ministre adjoint à la culture, en croate et en anglais.
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